
















OTM Media 

Télévision

21 Octobre Entrevue RDS
22 Octobre Reportage Salut Bonjour avec Stéphane Gonzalez 

Entrevue & performance acoustique, émission Le Retour avec 
Benoit Gagnon 

Radio

  Entrevue à Radio : CKOI avec François Fortin 
Entrevue à CHNC avec Myriam Custeau, Gaspésie & Nouveau-
Brunswick. 

  Entrevue à CFAK - Radio universitaire de Sherbrooke 
Entrevue à Radio Énergie 106,1 avec performance à l’émission
( Y’a d’ces matins )
Entrevue à CJPN, Frédéricton 
Entrevue à CILE, Havre St-Pierre 
Entrevue à CKMN 96,5 FM avec Reginal Charrette, Rimouski 
Entrevue à CFUD, Dégelis 
Entrevue à CIAX 98.3 Windsor 
Entrevue à CFLO, Mont-Laurier 
Entrevue à CFNJ, Lanaudière 
Entrevue à CFIM, Iles-de-la-Madelaine
Entrevue à CKOY, Estrie 
Entrevue à CHLT 102.1 Estrie 
Entrevue à CFLX, Estrie spécial 2hres 

Pour voir ou entendre l’intégralité des entrevues, rendez-vous au : 
http://www.youtube.com/user/OneToMidnight 
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Les membres du groupe en compagnie 
de joueurs et ex-joueur de Canadiens: 
Cool «Hand» Luke, Guillaume 
Latendresse, DJ Power Surge, Rick 
Lee, Maxim Lapierre, Stéphane 
Quintal et Mathieu Dandenault. En 
avant, Johnny T et John Jed.  

One to Midnight 

Le band «officiel» des Canadiens de Montréal 

Vincent Guilbault 

L'Œil Régional - 1er novembre 2008 

Culture > Arts de la scène 

Pour le groupe rock One to Midnight, tout est une question de timing. 
Les circonstances ne pourraient être plus favorables. En plus d'être 
considéré comme le groupe fétiche des joueurs des Canadiens de 
Montréal, One to Midnight lance son premier album, en plein centième 
anniversaire du Tricolore. 

John Jed, le chanteur de Mont-Saint-Hilaire, avoue que tout est une 
question de circonstances. Le groupe existe depuis 14 ans, mais le 
disque sort seulement aujourd'hui à cause des pressions des amis et 
surtout de joueurs des Canadiens, comme Mathieu Dandenault, un bon 
ami de John. 

«Mathieu me connaissait un peu, alors il a réservé le groupe pour un 
party privé, lance le chanteur. Il était nerveux lors de la fête, puisqu'il 
ne nous avait pas entendu et il ne savait pas dans quoi il s'embarquait. 
Mais on a cassé la baraque. On entend encore parler de ce spectacle, 
même après quelques années. Puis nous avons fait d'autres trucs avec 
eux. Nous sommes leur band officiel de party. La complicité et la 
magie se sont installées.» 

Premier disque 

Les cinq membres du groupe font de la musique depuis toujours. Ils 
sont ensemble depuis 14 ans et la musique a toujours fait partie de 
leur quotidien. Mais ce n'est que tout récemment qu'ils ont commencé 
à se dévouer complètement à elle. 

«Nous sommes un groupe mature, dit John Jed. Nous avons vécu 
ensemble des divorces, des peines d'amour, des réussites et des 
échecs, mais le band est toujours resté uni. Cinq gars, cinq frères qui 
trippent à faire de la musique.» 

John Jed, qui refuse de vieillir (il répond qu'il est dans sa vieille 
puberté), vient à peine de trouver sa voie. Encore une fois, il met 
l'emphase sur la notion de momentum.  

«Les étoiles s'alignent et tout fonctionne comme ça devrait. J'ai déjà 
été entrepreneur et j'ai eu beaucoup de succès et d'échecs, dit-il. Mais 
à force d'échouer, tu te dis deux choses: soit je ne suis pas un bon 
homme d'affaires, soit je suis fait pour la musique. J'ai choisi la 
musique et je m'éclate. J'ai l'impression de m'être battu toute ma vie 
contre ma nature et de m'acharner à faire quelque chose qui n'était 
pas moi. Mais là, je suis à la bonne place et le groupe aussi.» 

Avant l'album, le groupe jouait principalement pour venir en aide à 
certaines causes pour les enfants et dans les festivals. Mais la pression 
des gens les a poussés à écrire un album et l'accueil est très bon. On 
commence à entendre le groupe tourner dans les radios du Québec et 
les grands de l'industrie sont prêts à les accueillir. Et le groupe roule 
avec les Canadiens de Montréal. «J'aimerais dire que notre succès 
dépend seulement de notre talent ou de nos efforts de marketing, mais 
ce n'est pas le cas, lance John. Le moment est juste parfait et nous 
trouvons notre place. Les gars du groupe se sont regardés dans le 
miroir et ils ont décidé de s'accepter à l'état pur. Le reste suit tout 
simplement.» 

Jouer pour les Canadiens 

En relation avec l'équipe depuis quelques années, le chanteur n'a que 
de belles paroles pour les joueurs. «C'est la même chose que sur la 
glace. Les joueurs ont beaucoup d'énergie, ce sont des gars passionnés 
et généreux, jamais négatifs. Ils déplacent de l'air. Même les Russes, 
reconnus pour être plus réservés, dansent et s'amusent. Le mélange 
de culture est exceptionnel.» 

Pour ce qui est de l'album, les gars ont voulu recréer un disque des 
années 80, mais à la sauce moderne. «Tu peux écouter l'album de la 
première à la dernière chanson, puis trouver de la diversité. On fait 
dans le pop, le rock corsé et la ballade de cœur. Les paroles restent 
toujours très positives», dit John. 

L'album Future Starts Now, réalisé par Jay Lefebvre, le frère de 
Sébastien du groupe Simple Plan, sera bientôt sur les tablettes. Il est 
par contre déjà disponible sur le site Internet du groupe. Pour ce qui 
est des spectacles et des apparitions du groupe, John Jed reste plutôt 
discret. «De belles surprises s'en viennent et le groupe sera de plus en 
plus présent», assure le chanteur. 
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Plusieurs joueurs des Canadiens de 
Montréal étaient présents au 
lancement du disque One to Midnight 
le 21 octobre au bar TNT à Montréal. 
Sur la photo, on aperçoit les membres 
de One to Midnight Cool Hand Luke, 
guitare, Rick Lee, percussions, Johnny 
T, bassiste, DJ Power Surge, 
claviériste, John Jed, vocal et les 
joueurs des Canadiens Maxime 
Lapierre, Guillaume Latendresse, 
Mathieu Dandenault et l’ex-joueur 
Stéphane Quintal. (Photo: Rej Caron) 

 
 

En présence de joueurs des Canadiens de Montréal 

One To Midnight lance son premier CD 

André Corbeij 
Le Journal de Chambly - 4 novembre 2008 
Culture > Arts de la scène 

Dans la vie, il faut être à la bonne place au bon moment. Cet adage est 
à l’origine du début d’histoires extraordinaires. Parlez-en aux gars du 
groupe One To Midnight qui lançaient en grande pompe devant 300 
personnes son premier CD voilà deux semaines au bar TNT, en 
présence de joueurs des Canadiens de Montréal. 

Pourquoi? Tout simplement parce que les joueurs de la Sainte-Flanelle 
aiment bien ce groupe qui a notamment joué l’an dernier au party 
d’Halloween de l’équipe et, aussi, parce que Mathieu Dandenault qui a 
un lien parental avec le chanteur John Jed, fait partie de JedMar 
Management Group, la maison de production qui chapeaute le projet. 

Jay «Fever» Lefèvre, le frère d’un des membres du groupe Simple 
Plan, a réalisé l’album qui sonne dans les standards de l’industrie.  

Le Chamblyen Luc Tremblay, professeur de guitare émérite chez EMF 
Musique de Chambly, qui s’est fait rebaptiser Cool hand Luke pour sa 
nouvelle carrière de Rock Star, est membre fondateur de One to 
Midnight qui a roulé sa bosse durant les 14 dernières années sous le 
vocable de Publik Adress. 

Cette formation musicale débarque dans la planète showbizz avec un 
disque qui devrait rapidement trouver un écho chez les amateurs de 
bon vieux rock classique. Les premières mesures du CD nous amènent 
sur un terrain connu: Styx, Bon Jovi, Journey…  

Avec ce CD, One to Midnight a des visées planétaires, notamment sur 
le marché asiatique. Toute l’histoire est partie de là. 

«John Jed, notre chanteur, était en voyage au Vietnam et aux 
Philippines, où il y a regain pour notre style de musique. John Jed s’y 
est fait découvrir dans un club de karaoke où il a fait fureur. Cet 
engouement du public et de gens hauts placés dans la culture de ce 
continent a bousculé les choses. C’est l’étincelle dont nous avions 
besoin pour rentrer en studio», lance Cool Hand Luke. 

Pour l’heure, le CD n’est pas distribué à grande échelle. On peut se le 
procurer dans les trois succursales d’EMF Musique de Chambly, Granby 
et Longueuil. Et via le E store sur Internet. Un vidéoclip est déjà prêt 
pour faire la promotion de l’album. Avec le soutien moral des joueurs 
des Canadiens de Montréal, la musique de One to Midnight pourra 
espérer connaître un avenir prometteur sur scène ici comme ailleurs.  

Un autodidacte instruit 

Le guitar hero Luc Tremblay a bien failli passer go sans demander son 
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reste dans le merveilleux monde de la musique. Artiste autodidacte, il 
a eu sa première guitare entre les mains à l’âge de 11 ans.  

«Mon apprentissage à la guitare a très mal commencé. La première 
fois que je me suis assis devant un professeur ça m’a découragé. Le 
monsieur me fumait son cigare en pleine face et ne me disait que ce 
que je faisais de mal. J’ai rapidement déchanté pour apprendre par 
moi-même. Je me suis botté le derrière pour y parvenir. Puis à 14 ans, 
j’ai découvert la lumière: le groupe Kiss. À partir de là, je savais que je 
voulais jouer de la guitare», mentionne Luc la main froide. 

Le Chamblyen fonde de bons espoirs avec One to Midnight. Il espère 
voyager avec le CD. Mais surtout, il rêve un de vivre de sa musique et 
de partir en tournée avec son groupe. Avec Internet, le groupe jouit 
déjà d’un certain succès en Australie, à Halifax. Et ça ne fait que 
commencer.  
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Ce que nos sportifs mettent dans leurs oreilles 

(Québec) Elle ne chausse ni les patins ni les 
crampons. Elle n'accumule ni les buts ni les 
verges au sol. Elle ne participe ni au 
renforcement des muscles, ni au 
développement des habiletés. Et pourtant, la 
musique occupe une place centrale dans la 
vie de bon nombre d'athlètes. «C'est un gros 
déterminant», convient le préparateur 
physique des Remparts, Gabriel Hardy. 

À la dernière année de son contrat avec le 
Canadien, le défenseur Mathieu Dandenault 
était condamné, avant de subir une blessure 
au bras mardi, à connaître une grosse saison 
s'il voulait convaincre ses patrons «ou les 
dirigeants des autres équipes» de lui faire 
encore confiance. 

Actif depuis 13 ans dans la Ligue nationale de 
hockey, le joueur mélomane a, au fil du temps, 
développé ses propres stratégies de mise en 
forme, dont la musique fait partie. 

«Quand ça fait des années que tu fais ce métier-là, tu finis par savoir ce qui fonctionne pour toi. Quand je me prépare pour 
un match, j'évite la grosse musique forte», indique l'athlète de 32 ans en entrevue au Soleil. 

À la place, le numéro 25 du Tricolore sélectionne des pièces au tempo moyen, comme le R&B, qui le mettent dans de 
bonnes dispositions en vue de la partie. 

«Sur la route, avant de descendre de l'autobus, j'écoute des tounes plus slow comme du R. Kelly. Je pense à la game. 
J'aime Metallica, mais ça n'aide pas à la concentration! Par contre, plus on approche de la partie, plus je vais écouter de la 
musique rock», fait-il encore savoir. 

Lors des entraînements en gymnase, Mathieu Dandenault change d'approche. Que ce soit pendant les séances de travail 
avec le coordonnateur du conditionnement physique du Canadien Scott Livingston ou encore avec son coach personnel 
Daniel Lord, le natif de Sherbrooke débranche les écouteurs et se contente d'apprécier la musique ambiante, préférant 
demeurer disponible aux conseils de ses entraîneurs. 

«La musique peut être utilisée de plusieurs façons par l'athlète. Elle peut jouer un rôle différent d'un athlète à l'autre, d'un 
enjeu à l'autre, d'une période à l'autre. Sans compter que l'athlète vit des choses dans sa vie. Ce n'est pas parce qu'il 
écoute quelque chose une journée que ça va produire les mêmes types d'effets le lendemain», note l'éducateur spécialisé 
en performance sportive Alain Vigneault. 

Amené à intervenir auprès des porte-couleurs du Rouge et Or, ce dernier reconnaît l'importance que la musique peut 

Avec les années, le numéro 25 du Tricolore a su trouver une routine qui lui 
convienne : une musique mid tempo pour la concentration dans les heures 
qui précèdent la partie et des pièces plus rythmées, surtout des classiques 
du rock, immédiatement avant de sauter sur la glace. 
Photothèque Le Soleil 

Kathleen Lavoie 
Le Soleil 
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revêtir dans la préparation d'athlètes s'adonnant à des sports extrêmes, comme le ski de bosses, ou de puissance, comme 
le football. «À l'inverse, les personnes qui pratiquent les arts martiaux vont plutôt rechercher le silence», fait-il remarquer. 

Cela n'empêche pas la musique, qui peut aider à s'activer, à se désamorcer, à se concentrer, à positiver et à relaxer, d'être 
vue par plusieurs comme la panacée sportive. Alain Vigneault croit qu'une mise en garde s'impose. 

«On a vu ça des athlètes perdre leur iPod et se retrouver complètement perdus... (...) Quand un athlète construit sa 
sécurité autour d'un outil externe, il crée un état de dépendance. Quand le facteur est absent, il ne réussit pas toujours à 
baser son activation sur un facteur interne. Il y a pourtant des modes de respiration, par exemple, qui sont très efficaces», 
soutient-il. 

Dans certains cas, l'absence de musique peut même être employée à titre de mesure disciplinaire. «C'est clair que lorsque 
le coach enlève la musique, c'est vu comme quelque chose de punitif», confirme Gabriel Hardy, dont les ouailles 
déterminent elles-mêmes les pièces diffusées dans leur gymnase. 

Mathieu Dandenault: dj à 33 000 pieds! 

Par soir de victoire à l'étranger, les joueurs du Canadien célèbrent en jouant aux cartes sur le vol de retour au son de la 
musique de DJ Mathieu Dandenault. Mélomane impénitent, le joueur le plus polyvalent du Tricolore ne voyage jamais sans 
son iPod et ses petites enceintes acoustiques. 

Sans cesse à l'affût de découvertes musicales, Mathieu Dandenault met régulièrement ses connaissances au service de 
ses collègues après les matchs. Le rock, le techno et le hip hop, principalement les titres du top 40, obtiennent la faveur de 
ces derniers. 

«Tout le monde s'entend sur ces styles-là, mais il y a des cas extrêmes comme Carey Price, qui aime le country, ce qui ne 
fait pas tout à fait l'unanimité! Il essaie parfois d'en mettre, mais ça ne fonctionne pas vraiment! (...) Il y a aussi Roman 
Hamrlik, qui aime sa musique heavy... et tchèque! J'ai entendu une couple de ses tounes... C'est plus difficile d'embarquer 
quand on ne comprend pas les paroles», a estimé le numéro 25 du Canadien en entrevue au Soleil. 

Pour répondre aux goûts de ses équipiers de toutes provenances, Mathieu Dandenault se raccroche généralement aux 
grands succès américains d'hier (comme Mr. Vain, popularisée par Culture Beat) à aujourd'hui. 

«Tout le monde qui vient jouer ici est américanisé jusqu'à un certain point... On écoute des pièces qui jouent un peu partout 
dans le monde», a-t-il fait savoir, même s'il se bute parfois au «Next!» impatient du collègue Hamrlik, dont le seuil de 
tolérance se situe plus bas que la moyenne. 

Ne s'improvise toutefois pas DJ du Canadien qui le veut! C'est la passion de Mathieu Dandenault pour la musique qui l'a 
progressivement amené à porter le chapeau. D'abord, en suggérant occasionnellement des pistes au coordonnateur du 
conditionnement physique de l'équipe, Scott Livingston, responsable de la musique dans le vestiaire, et ensuite en 
recrutant la formation rock montréalaise One to Midnight, qui est devenue, depuis deux ans, le groupe attitré des activités 
sociales du club. 

«On les a invités à jouer à notre party d'Halloween de l'année dernière. Ils ont été extraordinaires! Tout le monde a capoté 
sur leur musique! On les a réinvités cette année», a indiqué le hockeyeur, qui a un point en commun avec le chanteur du 
groupe, John Jed : leurs épouses sont cousines. 

Avec ses collègues Maxim Lapierre, Francis Bouillon et Guillaume Latendresse, tous des fans du quintette, Mathieu 
Dandenault profite de toutes les occasions qui lui sont données pour vanter les mérites de ses amis musiciens. Encore 
récemment, en octobre, les quatre joueurs ont assisté au lancement de leur premier album, The Future Starts Now. «Ils ont 
des tounes rock, mais aussi ils ont de très bonnes ballades», a-t-il analysé. 

L'équipe a en outre choisi une pièce de la formation intitulée Taxi (On peut l'écouter à www.myspace.com/ontomidnight) 
pour entamer ses réchauffements avant les matchs au Centre Bell. Tout un coup de pouce!  

Jean-François Beaulieu-Maheux: la vie entre les écouteurs 

Il n'y a à peu près qu'à un endroit où le basketteur Jean-François Beaulieu-Maheux peut être aperçu sans écouteurs sur les 
oreilles et c'est sur le court de basketball! Le reste du temps, la vie de l'ailier du Rouge et Or ressemble à une liste de 
lecture sans fin! 

De dire que Jean-François Beaulieu-Maheux est un mélomane est un euphémisme! L'attaquant du Rouge et Or est un 
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accro pour qui la musique se veut un élément aussi vital que l'air qu'il respire. 

«La musique, j'en écoute presque toujours. Quand je vais à l'école, quand je fais mes devoirs... Ça me permet de créer une 
distance avec le monde extérieur», confie-t-il. 

Sa passion pour cet art, comme son amour pour le sport, lui vient de l'enfance. «Moi, j'ai grandi dans une culture de 
musique. J'en écoute depuis que je suis tout petit», indique-t-il. 

Encore aujourd'hui, le grand ailier se plaît à échanger sur le sujet avec ses amis. Faisant preuve d'une ouverture peu 
commune, il s'intéresse à tout. Même que ce sont ses états d'âme qui, le plus souvent, dictent le choix des morceaux qui 
forment la trame sonore de son quotidien. 

«Je n'ai pas de préférence en particulier. Ça dépend toujours du moment de la journée, de comment je me sens ou encore 
de ce que je cherche à déclencher en particulier. Je vais écouter quelque chose de plus rythmé quand je me sens plus 
agressif ou quelque chose de plus tranquille quand je me sens... plus tranquille!» fait-il valoir en riant. 

Une constante demeure toutefois : quand vient le temps de s'activer sur un vélo, l'athlète privilégie des pièces dont le 
tempo incite au dépassement. «C'est la même chose pendant un match. Plus un match va avancer, plus je vais écouter 
quelque chose de rythmé...» 

De son côté, l'équipe de basketball du Rouge et Or mise, dans les aires communes, sur les grands succès des palmarès. 
«On essaie de toucher le plus de genres possible avec le rap, la techno et le métal. On n'écoute pas de classique, mais 
disons qu'on a nos classiques!» de laisser entendre Jean-François. 

Lorsqu'il enfile ses écouteurs pour son propre plaisir, le basketteur redevient toutefois maître de ses tympans, qu'il berce ou 
bombarde, tout dépendant de l'air du temps, des oeuvres de ses artistes préférés, les Bob Dylan, Michael Franti, IAM, Bran 
Van 3000, Alanis Morissette et Cranberries. 

Cyberpresse vous suggère 

Copyright © 2000-2008 Cyberpresse Inc., une filiale de Gesca. Tous droits réservés. 
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Valérie Horth est atteinte d'une rétinite 
pigmentaire depuis l'âge de deux ans. Si 
elle ne subit pas d'opération d'ici peu, elle 
risque de devenir aveugle.

YannCanno.com

Se battre pour la prunelle de 
ses yeux

Héloïse Archambault

L'Œil Régional - 2 mai 2009
Actualité > Santé

Le compte à rebours est commencé pour la 
jeune Valérie Horth, 15 ans. Si elle ne subit 
pas une opération pour traiter sa rétinite 
pigmentaire d'ici peu, elle deviendra tout 
probablement aveugle au cours des 
prochains mois. Le hic, c'est que l'opération 
en question ne peut être effectuée qu'à 
Cuba. La jeune fille se retrouve donc devant 
deux options: subir une opération 
controversée ou se résoudre à perdre la vue.

"Aussi bien dire que je n'ai pas le choix!, 
lance en riant l'adolescente de McMasterville.

Sérieusement, je n'ai pas peur parce que de toute façon, j'ai tout à perdre. Depuis un
an, je m'aperçois que ma vue change. Ça commence à me nuire beaucoup." 

Diagnostiquée avec une rétinite pigmentaire depuis l'âge de deux ans, Valérie Horth 
sait que sa vue la quitte tranquillement. La plupart des gens atteints par cette 
maladie génétique, qui s'attaque au champ visuel, finissent par devenir 
complètement aveugles. 

Vision dégradée

Jusqu'à l'année dernière, elle étudiait à l'École d'éducation internationale, à 
McMasterville. En novembre dernier, elle a dû se résoudre à quitter son école pour le 
programme régulier de l'école secondaire Polybel, à Belœil. "Jusqu'à l'an dernier, elle 
pouvait lire des textes écrits en 12 points. Mais là, elle est rendue à 16 ou 18 points. 
Et elle ne peut pas faire les expériences manuelles des cours de sciences. C'est 
devenu beaucoup trop difficile", explique sa mère, Annie Duguay. 

Et puisqu'un malheur n'arrive jamais seul, Valérie Horth est aussi atteinte de 
neuropathie sensorielle de type 2 depuis sa naissance. Symptôme premier: elle ne 
ressent pas la douleur. Elle n'a pas non plus de sensation au bout des doigts. Donc 
impossible d'apprendre à lire le braille.

Technique cubaine

Cuba est le seul pays au monde à offrir l'opération de la rétinite pigmentaire. À 
l'heure actuelle, cette technique n'est pas reconnue au Canada. (Voir autre texte)

Après avoir fouillé dans Internet, la famille Horth a contacté l'agence de Services 
Santé International du Québec (SSI), une agence spécialisée dans les opérations 
offertes ailleurs dans le monde. 

Après mûre réflexion, et (surtout) après avoir rencontré une femme qui était aussi 
atteinte de cette maladie et qui a subi l'opération, la décision est venue d'elle-même. 
"Virginie Savaria ne retenait que du positif. Non seulement l'opération a stoppé la 
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dégradation, mais sa vue s'est améliorée. Les recherches ne font que débuter au 
Canada. Valérie ne peut pas attendre encore 10 ans. On tente notre chance, on n'a 
pas d'autres choix", soutient Annie Duguay. 

Lucie Vermette, présidente fondatrice de SSI, n'est pas surprise du cheminement de 
la famille Horth. "C'est le pattern habituel. Les gens se font décourager par leur 
ophtalmologiste et leur vie s'écroule. On leur dit de s'acheter une canne et 
d'apprendre le braille. Puis, ils voient ce qui se fait ailleurs et ils viennent nous voir."

Une opération coûteuse

Puisque la technique cubaine n'est pas reconnue au Canada, aucune subvention n'est 
possible. Le coût de l'opération varie entre 15 000 $ et 20 000 $. Le patient doit de 
plus retourner chaque année à Cuba pour subir des traitements particuliers. 

Idéalement, Valérie Horth souhaiterait subir l'opération en juillet prochain. D'ici là, le 
financement constituera la plus grosse tâche. "C'est très difficile. Nous ne réussissons 
pas à obtenir de financement d'aucun organisme. Et puis, toute notre famille vient de 
la Gaspésie alors c'est difficile de mobiliser des gens", précise sa mère.

Quant à Valérie Horth, elle souhaite avoir les moyens de poursuivre ses études afin 
de devenir travailleuse sociale. "Ce ne sera pas facile, mais je dois persévérer. Je 
veux seulement pouvoir continuer à voir assez pour garder mon rythme de vie. La 
stabilité serait déjà bien", conclut-elle assurément.

Les gens qui souhaiteraient communiquer avec Valérie Horth peuvent le faire par 
courriel à l'adresse valerie_horth@hotmail.com ou par téléphone au 450.467.0295.

http://monteregieweb.com/Ma_Vallee/main+fr+01_300+ 
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Valérie Horth

One to Midnight à Belœil

Concert-bénéfice pour
Valérie Horth

L'Œil Régional - 30 mai 2009

Culture > Divers

Une importante collecte de fonds est

présentement en cours pour Valérie Horth 15

ans. Cette jeune fille se bat pour la prunelle

de ses yeux et le groupe corporatif des

joueurs du Canadien de Montréal One to

Midnight a décidé de se lier à sa cause en

présentant un concert-bénéfice.

Valérie Horth a besoin d'un coup de main pour atteindre son objectif, en effet, le

compte à rebours est commencé, si elle ne subit une opération pour traiter sa

rétinite pigmentaire d'ici peu, elle deviendra tout probablement aveugle au cours

des prochains mois. Comme cette opération ne peut qu'être effectuée à Cuba, le

groupe One to Midnight présente un concert-bénéfice le samedi 6 juin à l'école

secondaire Polybel, 725, de Lévis, Belœil. Ouverture des portes à 19 h 30.

Renseignements: 450.467.0295

http://monteregieweb.com/main+fr+01_300+Concertben
efice_pour_Valerie_Horth.html?ArticleID=584440&Jou
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Valérie Horth en compagnie du 
chanteur du groupe One to midnight, 
John Jed. YannCanno.com

Un concert pour sauver ses 
yeux

Guillaume Poulin-Goyer

Le Journal de Saint-Bruno - 3 juin 2009
Actualité > Communautaire

Diagnostiquée avec une rétinite pigmentaire 
depuis l'âge de deux ans, Valérie Horth, 15 
ans, perd la vue tranquillement. Si elle ne 
subit pas une opération pour traiter ses 
yeux, uniquement offerte à Cuba, elle 
deviendra probablement aveugle dans les 

prochains mois.

Le coût de cette opération est d'environ 15 000$ et les équipements nécessaires à la 
poursuite des traitements, coûtent 5000$. Puisque la technique cubaine n'est pas 
reconnue au Canada, Valérie n'a droit à aucune subvention.

Le groupe One to midnight donne un spectacle-bénéfice dont les profits seront remis 
à Valérie Horth pour couvrir l'opération. Le concert se déroule à l'école secondaire 
Polybel, le 6 juin, à 19h30. Le coût des billets est de 20$ pour les adultes et 10$ pour
les étudiants. Pour faire un don, on peut également communiquer avec Valérie à 
l'adresse valerie_horth@hotmail.com ou par téléphone au 450.467.0295.
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